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La présidente de l’Associa-
tion pour le développe-
ment « Murim », Edith
Massounga De Langlade, à
la tête d’une délégation
d’experts, a échangé le
week-end dernier avec la
gent féminine du Komo-
Mondah sur les moyens de
l'ériger en actrice du déve-
loppement par la mise en
place d'activités généra-
trices de revenus.DES le début de son pro‐pos, Edith Massounga DeLanglade a coupé court àtoute autre interprétationpossible. « Je ne viens pas
ici pour implanter l’associa-
tion Murim mais plutôt
vous aider à sortir de la pré-
carité et de la dépendance,
a!in de vous donner de la
valeur pour matérialiser la
vision du développement
auquel vous aspirez vous-
mêmes ». La présidente del’Association pour le déve‐loppement « Murim »,s'adressant aux femmes deNtoum le week‐end der‐nier dans la salle polyva‐lente de cette commune,entamait ainsi par le chef‐lieu du Komo‐Mondah, unecroisade dénommée« Murim Estuaire 2015 »contre l'inaction de la gentféminine dans la bataillecontre la pauvreté dans laprovince de l'Estuaire. A latête d'une délégation depersonnes rompues à lagestion des structures as‐sociatives, la lauréate na‐tionale de l'édition 2013du Grand prix du président

� Murim � en croisade à Ntoum pour pousser les femmes
à s'autonomiser 
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Edith Massounga De Langlade étend son expertise
dans l'Estuaire.
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Flavienne Matoumba Matoumba exhortant ses 
administrées à saisir l'opprtunité que leur offre

Murim.
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Les femmes du Komo-Mondah attentives aux interpellations des responsables de
l'association de Edith Massounga et de la municipalité de Ntoum.
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de la République pour lapromotion des activitéssocio‐économiques desfemmes a inscrit cettetournée dans le cadre de ladécennie de la femme ga‐bonaise 2015‐2025 décré‐tée par le chef de l’Etat etsoutenue par son épouse,Sylvia Bongo Ondimba.Une première étape d'unpériple mené hors de sazone d'intervention, le dé‐partement de la Dola àNdendé, où l'associationMurim a fait ses preuves enmettant en place d'impor‐tantes réalisations agri‐coles dont les retombéesbéné"icient directementaux membres de la coopé‐rative. C'est donc cette expérienceacquise sur le terrain queMme Massounga souhaitepartager à ses semblablesd'autres localités du pays,a"in de les ériger commeelle en actrices du dévelop‐pement au moyen de mé‐canismes d'auto‐emploi.Son offre gratuite et dé‐nuée de toute arrière‐pen‐sée politique, reste doncouverte à toutes ses com‐

patriotes qui veulent saisirleur chance et qui aspirentà devenir des contribu‐trices de valeurs pour leGabon.  
« Oui chère sœurs, c’est l’in-
vitation que je vous adresse
ce jour pour qu’ensemble, ce
combat contre la pauvreté
produise les fruits escomp-

tés pour améliorer la qualité
de vie de la femme gabo-
naise en lui donnant la pos-
sibilité d’acquérir son
indépendance économique
et contribuer à la construc-
tion d’un Gabon fort et pros-
père que nous serons !ières
de léguer aux enfants de nos
enfants », a‐t‐elle déclaré à

l'assistance. De fait, l'aide de Murim neconsiste pas à distribuer del’argent frais, mais à offrirun accompagnement maté‐riel et intellectuel à traversla formation aux porteursde projets et aux membresdes coopératives et des as‐sociations, la recherche de

"inancements auprès desstructures existantes, l’en‐cadrement technique avecle concours des parte‐naires et experts, etc. Il convient de relever quece premier passage deMurim dans le Komo‐Mon‐dah visait d'abord à identi‐"ier les activités existanteset les détenteurs de pro‐jets. Le second passagepermettra à Mme Mas‐sounga et à son équipe devisiter les différents sitesd'exploitation des candi‐dates, en vue de déclen‐cher éventuellement lesmécanismes d'aide sollici‐tés. Il faut noter que peu avantd'introduire son hôte, le 4eadjoint au maire de Ntoum,Flavienne Matoumba‐  Ma‐toumba, dont le rôle a étéessentiel dans la mobilisa‐tion des 150 participantesissues du tissu associatiflocal, a reconnu qu’« une
femme autonome n’est
autre qu’une famille à l’abri
de la précarité, une nation
en lutte constante et per-
manente contre la pau-
vreté". Corroborant ainsiles propos de Mme Mas‐sounga dont le séjour dansle Komo‐Mondah auraaussi été marqué par desescales, également surfond de sensibilisation àl'endroit de la commu‐nauté féminine de ces troisarrondissements, à laPlaine Ayemé, Essassa et àBikélé.    Après Ntoum, la semainedernière, la croisade 2015Murim Estuaire met le cap,ce week‐end, sur le chef‐lieu du département duKomo‐Kango, à Kango,pour la même cause. 

A la tête d'une importante dé‐légation, le président de l'as‐sociation Renaissance,Anasthase Kéba Moukoumi,est allé, récemment, apporterdu réconfort aux orphelins etenfants en dif"iculté de Libre‐ville et de la communed'Akanda. A l’orphelinat SOSMwanas d'Akébé‐Poteau,dans le 3e arrondissement dela capitale gabonaise, au Cen‐tre d'accueil pour enfants endif"icultés sociales d'An‐gondjé (Capeds), tout commeà l'Arc‐en‐ciel de Sainte‐Marie, M. Kéba Moukoumi aremis des chèques d'une va‐leur conséquente aux respon‐sables de ces trois structures.En précisant, à chaque étape,que '' son geste cadre parfai-
tement avec les orientations
de la structure associative
qu'il dirige''. Lesquelles, selonlui, mues par la volonté desoutenir les actions du prési‐
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La directrice de l'orphelinat Arc-en-ciel de Ste-
Marie, Sylvie Balle recevant le chèque des mains de

M. Kéba Moukoumi.
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Au Capeds d'Angondjè, les membres de Renaissance ont posé avec les enfants
dudit Centre.
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dent de la République, AliBongo Ondimba, visent à ap‐porter aide et assistance auxcouches les plus vulnérablesde la population sur toutel'étendue du territoire natio‐nal. '' Aussi modeste que soit la

valeur de ces chèques, nous te-
nons humblement à vous ac-
compagner dans le soutien et
l'appui que vous apportez à
tous ces enfants. Notre asso-
ciation est à but non lucratif,
elle vit des cotisations, dons et

legs de ses membres'', a‐t‐ilprécisé à l'endroit des res‐ponsables des différentesstructures, face à des enfants
émerveillés par autant demarque d'attention. Tout na‐turellement, ces derniers, parla voix de leurs encadreurs

respectifs, ont exprimé leurprofonde gratitude à Anas‐thase Kéba Moukoumi et sescamarades.


